
Chronique de Mai 1901 

SOMMAIRE. — Le Ier mai. — Le recensement. — Menus faits. — 
Nécrologie. — M. Pérut. —• M. de Saint-Pulgent. — Le général 
Geytat. — Dans les lettres. — L'Espéranto. — L'Heptateuque de la 
Bibliothèque. — Le quai d'Herbouville. — Théâtres et concerts. 

, ES meneurs socialistes espéraient avoir leur 
« ier Mai » à Lyon; ils en ont été pour leurs 
frais d'agitation stérile. 

Signalons un défilé confus de quelques délégations 
portant à l'Hôtel de Ville et à la Préfecture de vagues 
cahiers de réforme, et surtout l'exode de toute la popula­
tion ouvrière, profitant d'un beau soleil et d'un jour de 
chômage pour aller jouer aux boules et boire du p'tit bleu 
dans les guinguettes de la banlieue. Telle fut la journée du 
1" mai à Lyon. 

Veut-on maintenant connaître les chiffres officiels du 
dernier recensement ? On verra que l'exode de la popula-
lation lyonnaise ne se renouvelle pas seulement périodi­
quement les Ier mai et jours de fête, mais qu'il se produit 
un mouvement constant d'émigration vers les communes 
suburbaines où les communications sont maintenant assu­
rées et faciles avec la ville et où surtout la vie est à meilleur 
marché. Le dernier recensement, accuse pour le départe­
ment du Rhône, une population totale de 835.157 habitants, 


